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RESUME

Les sols étudiés constituent le terme aval beige, kaolinitiquQ et Ulitique d'une
toposéquence ferrallitique forestière située près de Bangui, Le terme B.mont est un
sol rouge kaolin!tique et faiblement gibbsitique. Ces sols beiges composites ont
déjà été olassés comme sols peu évolués d'apport. Leur étude mioromorphologique
apporte une caraotérisation supplémentaire ; elle révèle, en effet, une aocumula­
tion argileuse sensible dès la base de l'appumite, mais particulièrement marquée
dans les structichrons.

The analyaed so11s represent the lower yellow1sh-brown, kaolinitic and 1111tic term
of a ferrallitic foresia"y topoaequence set near Bangui. The upper term is a red,
kaolinitic and weakly gib'bsitio soil. Theae yellowish-brown, composite soi18 have
been alroody classified as weakly developed so11s formed by depositien. Their mioro­
morphological atudy gives a further characterlmtion ; i t shows a cla.yey accumula­
tion peroeptible :t'rom the basis of the appumite~ but specialll pronounoed in the
atructicbrons.

Die beobachten ~den vatetellen den uhteren, be1gen, kaolinitisohen und illitischen
AUBdrudc einer ferra11itisOheh For~Hbpdfolge. bai Bangui gestellt.
Der obere Ausdruek ist e:lnen rot6li. kaollni1li.scihen. und schwach gibbsitisohen Boden.
Diese beigen, vielseitigen BOden sind. sdh~n ale wenig entwiokelter ZU:tùJ:Jrl:1Oden
eingeordnet gewesen.
Ihre mila'omorphologisooe Forschung beitragt aine zust!tzliche Charakterlesierung ;
Sie enthtlllt eine tonige .Anh!!ufung, die, seit der Base der Appumite merklioh 1at,
aber besonders deutliah in die St:ru.chtichron.
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Les paysages tropicaux font apparaitre plusieurs types de séquences pédo­
logiques qui se différencient principalement par la couleur, la composition géochi­
Inique et la saturation du complexe d'échange. Des pays tropicaux à longue saison
sèche (MAIGNIEN 1961) , jusqu'aux régions typiquement ferra1litiques (sm 1954 ,
QUANTIN 1965, MARTIN 1966)~'observent 'des séquences à terme amont rouge et à terme
aval jaune ou beige. Du sommet au bas de la pente, l'évolution géochimique passe de
l'allitisation à la monosiallitisation, ou de la mono à la bisiallitisation. La sa­
turation du complaie d'échange est plus marquée dans le terme aval que dans le terme
amont pour les séquences des contrées à longue saison sèche. Au contrairè; dans les
séquences des paysages forestiers humides, la saturation la plus forte s'observe
dans le terme amont.

Située près de Bangui (R. C.A.) , à la 1imite de la forêt équatoriale, la
toposéquence étudiée dans un travail mtérieur (BEAUDOU 1971) associe un terme supé­
rieur rouge, kaolinitique et faiblement gibbsi tique et un terme inférièur beige, à
caractères hydromoI']1hes, kaolinitique et Hlitique. La saturation et l' épaisseur du
sol diminuent vers le bas de pente. Cette séquence se développe sur un modelé du
type "demi~range" habituel des régions équatoriales •

L'étude des sols beiges situés à la base de la séquence, au pied du ver­
sant convexe, près de son raccordement au fond alluvial, est reprise ioi. Déjà ca­
ractérisés comme sols composites, du fait de la coexistence d' indices d'une pédogé­
nèse ferrallitique et de phénomènes d'hydromorphie, et de caractères 'de sols peu
évolués, ces sols ont été cependant classés comme sols peu. évolués d1apport collu­
vial. L'étude Inicromorphologique va permettre de leur apporter une caractérisation
supplémentaire •
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1. ,!localisation et morphologie des profils - Roche m.ère

Ces sols sont situés à 30 km au SUd-Ouest de Bangui, à la limite de la
réserve forestière de Botambi (4217'N et 18Q21'E). L'altitude varie entre 400m pour
la partie haute rouge et 360m pour la partie basse beige. La pluviométrie et la
température annuelles moyennes sont respectivement de 1550mm et de 26QC. La végéta­
tion forestière est assez fortement dégradée. La toposéquence est installée dans
'\IDe zone de collines à versants courts, arrondis et convexes du type "demi ...-orangetl

•

Les hauteurs de commandement varient entre 30 et 40 m. Les versants se raCcordent
brutalement ou par une très faible concavité au fond plat des thalwegs.

Les deux profils analysés dans cet article sont situés en bas de pente 1

un sol beige en bordure du marigot et un sol beige-ocre placé à une cinquantaine de
mètres au-dessus du précédent. Ces deux sols- font partie d'une toposéquence dont le
sommet est représenté par un sol ferralli tique rouge qui sora rapidement décrit. La
morphologie des profils est faite à l'aide de la typologie de CHATELIN et MARTnJ.

1.1. !l,eJl!.ofil in.fé~i~ lYQ.B_I)

L'APpumite forestier (39cm) est un sable argileux,. gris, peu contrasté
qui comporte trois sous-horizons de couleur 10 YR 4/1, 6/1.5, 6/2 qui sont suoces­
sivement nuciclode et psammoclodes. Les lames YOB 122 et YOB 133 correspondent aux
deux derniers sous-horizons .. Faisant suite à l'appumïte, le structichron dyscrophe
homogène, intergrade hydromorphe (10 YR 6/3 et taches 10 IR 5/6, 8/1) de mène "'lieX­

tore que l'appumite descend jusqu'à 78 cm. sa structure varie de pauciolode à àmé­
node .. Il est représenté per le prélèvement YOB 144 .. Plus profondément et jusqu1à
144 cm se d~veloppe un structicbron s.s .. intergrade hydromorphe, beige-blanab.âtre
{rom 7/1) argilo-{3ableux et de Structln.~e CJ:1érode, auquel correspond la lame YOB
155. Le profil se termine à l'apparition du quartzite .. L'ensemble du sol est kÈ.oli­
nitique et illitique, très faiblement ferroxique. Les faibles chromas obsm-vés le
définissent comme sol beige ..

I.2. I!.eJ~.fil !n.t.eEJl~di1lÈ'.§.lYQ.B.,j)

L'appumite forestier (28cm) sablo-argileux, gris-brun~e foncé à gcis­
brunâtre clair, se subdivise en trois sous-horizons de couleur 10 YIi 3/2, 4.5/2,
5/4 et qui sont respectivement nuciclode, psammoclode et pauciclode. Une Ifl.Ille a été
fai te pour chacun d'eux (YOB 311, 322, 333). ProlongerlIlt l' Ilppumite jusqu t à 47cm ,
s'observe un structicbron dyscrophe homogène, beige-brunâtre (7,5 YR 5/4)snblo­
argileux, amero-pnuciclode, représenté par la lame YOB 344. Après 47cm et jusqu1à
la roche qui appara1t à 120cm existe un structichron s.s. de couleur jn.une-rougeâ­
tre (7,5YR 5/6), argilo-sableux, nmérode et auquel correspond in lame YOB 355 .. Ce
profil est essentiellement kaolinitique. Le caractère fer:ro:x:i.que, bien que fc.i.ble,
est nettement plus marqué que dans le profil précédent.

1,,3. !l,e-p'ro~:ril§.0!!lIDitQ.l_CIo], .§)
Ce profil qui. ne sera pas étudié pur ln suite, montre un appumite fores­

tier de52cm d'épaisseur, sabloooffi'gileux:; brun-rouge foncé, partagé en trois sous­
horizons de couleur 2,5YR 3/2, 3.5/3, 3/5, successivement nuciclode, paucioJ.ode et
mnéJrode .. A cet appumite fait suite, un structiohron dyscrophe homogène jusqu'à 183cml
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rouge à rouge-brunâtre (10 R 3/5), argilo-sableux amérode et légèrement gravillon­
naire et graveleux. Le structichron s.s., rouge,· qui le prolonge jusqu'à 350cm est
une argile sableuse qui se subdivise en deux sous-horizons de couleurs 10 R 3,5/5
et ,,5/6. Sa structure est de type amérode. Cet horizon présente des phases secon­
daires gra:vi.llonna.i.res, graveleuse et altéritique.· Du sommet à la base nous avons
donc un gravo-structid1ron légèrement graveleux dont les caractères gravillonnaire
et graveleux s'accentuent avec la profondeur, et qui passe progressivement à un
alté-gravo-structièhron vers 280cm. Le profil se poursuit par un altéri.te rouge et
ocre-jaune (10 R 4/6 et 7,5 YR 6/7). Ce sol feITallitique est essentiellement kao­
linitique et feITonque ma:d.s présente cependant une légère tendance amphoxique.

l .4. !La_ro.QP.~-mè..!:.e

Toute la région es t couverte par les quartzites de M' Ba.:tki (1\lACRENIER
1900). Ces quartzites sont légèrement métamorphisés. Le métamorphisme se oaractérise
par les grains de quartz à contours fortement ondulés et étroitement imbriqués les
uns dans les autres, ainsi que par l'existence de paillettes de séricite localisées,
le plus souvent, en couches minces entre les grains de quartz, mais a:ussi, observées
parfois dans des poches où ce minéral s'accumule. Dans ces zanes particulières où.
l'altération est nette l'écartement des feuilletes de séricite se remarque fréquem­
ment (Planche III nQ5). D'une façon générale dans ces poches d'altération cette
séricite est associée à des empilements de cristaux de kaolinite (Planche III nQ6).
La présence assez importante de kaolinite laisse supposer l'existence de oouches
micacées à l'intérieur du quartzite.

2. r.liçromorphologie du profil inférieur (YOB ;1:)

2.1. 1'APJ2.U!!!;i!e
C'est un horizon caractérisé par la grande abondance du s<melette qui

constitue 70à 8fJJ/, de la partie supérieure de l'Appumite (lame YOB 122). La pré­
pondérence s'atténue cependant quelque peu vers la base de l'horizon (lame YOB I33).
Il est conatitué de grains de quartz dont les dimensions varient de 40 jU à 2mm, la
taille intermédiaire étant de loin la plus fréquente (Planche II nQ2) "ILes grains
sont, en général, très usés et fracturés et présentent un habitus arrondi ou ovo!de
(Planche II nQ4). La répartition des individus se fait au hasard des tailles, à
l'exception des plus fins habituellement concentrés dans les fissures des grains de
grande dimension et qui résultent, vraisemblablement, de leur fragmentation.(Planche
II nQ3). Tous les grains de quartz présentent, indépendamment des fissures, des
poches de dissolution et un piccotis marqué, .stigmates d'une attaque chimique. Cer­
tains individus sont, enfin, très riches en inclusions de rutile. Les m:tn~aux

accessoires sont figurés par quelques rares cristaux de disthène inaJ.téré, d'épido­
te, d'exceptionnelles tourmalines brunes ou vertes et quelques granules dt élémente
ferrugineux. ,

Du fait de l'importance du squelette, le plasma est peu abondant dans cet
horizon. En lumière naturelle il présente un aspect "granulaire" d:I1 à l'existence de
minuscules graina de quartz de quelques microns de diamètre. Dans la partie supé­
rieure de l'appumïte aucune séparation plasmique n'est visible (plasma asépique)
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excepté parfois au voisinage des grains du squelette. L'arrangement plasmique est
alors légèrement skelsépique. Un peu plus abondant dans la partie inférieure de
l'appumite, le plasma toujours granulaire en lumière naturelle s'organise en micro­
agregats (pseudo-sables) dont le diamètre varie de quelques centaines de microns à
deux millimètres. Ces microagroégats, séparés par des fentes fines, anarchiques.
(Planche II nQ5 et 6), seraient à l'origine du taux d'argile extrèmement bas fourni
par l'analyse mécanique. L'aITangem.ent plasmique est en général tJzès faiblement
insépique. En bordure des grains du squelette et des vides, les séparations plasmi­
ques semblent s'ordonner parallèlement aux bords des groains, ou aux parois des fen­
tes. L'arrangement plasmique est donc légèrement skelsépique et vosépiques •

Les~ assez nombreux sont représentés par des chénaux simples ou ana,s­
tomés, d'origine biologique, dont le diamètre varie entre 20 et 4O}l ; ils con­
tiennent en général, des boulettes fécales d'assez petite tailleoLés obambre8 sont
exceptionnelles et ne s' 0 bservent que vers la base de l' appumi te. Les vides dl en­
tassement sont plus a.bondants. au sommet de l'appumite qu'à sa base et sont lo~
lisés entre les groains du squelette. Les fentes anarchiques existent exclusivement
dans la partie inférieure de l'horizon.

Bien que nous soyons dans un horizon de surface, les cutanes sont assez ....;.
fréquentes. Au sommet de l'appumite, où elles sont peu nombreuses,stobservent,fossi­
lisées dans le plasma, des fragments d'argillanes ou d'organo-argillanes de quelques
dizaines de microns dont l'origine est à rechercher dans un bio-remaniemmti. A aes
"cutanes fossiles" siajoutent de très minces argillanes de grains et de vides. Ce
n'est qu'à la base de l'appumite que l'accumulation d'argile commence à être sensi­
ble (planche II n25 et 6). Elle se manifeste par des argillanes simples de grains
et de fentes, de très faible épaissewr, et par des argillanes de chenaux plus dé~
loppées et zonées, dont l'épaisseur atteint plusieurs dizaines de microns.

con retiendra de cette étude les mouvements déjà important de l'argile :
son départ de la partie supérieure de l' appumite, qui se manifeste par l' importanoe
du squelette comparée à celle du plasma, et par l'enrichissement relatif du plasma
en quartz de très petite taille; son accumulation à la partie inférieure de Itap­
pumite visualisée par les argillanes de grains et de vides. D'autre part il faut
remarquer l'intensité assez marquée des phénomènes de microllllgrégatien. Une altŒ­
nance de périodes de dessication et d' hydratation préside à la genèse des micro­
agrégats, en provoquant l'apparition de fentes. Le dépet d'argillanes, au f't.m et à
mesure de la formation de ces fentes permet un isolement plus complet des micro­
agrégats.

2 .2. l.e_s~c1i.Qb:r0llsys c,!oJ2p.,Q

La nature du squelette ne varie pas, mais son importance relativement au
plasma s'attenue. Il ne représente plus que 50 à' fO% de la lame (rOB 144). Les
grains de quartz sont fortement' fissurés et altérés; et la prédominance des indivi­
dus de petites tailles reste nette. Les minéraux accessoires, très peu nombreux.,
sont les mêmes que ceux décrits dans l'appumite.

Le plasma 'bèaucoup mieux représenté que dans l'horizon supérieur est
essentiellement argileux, mais contient encore un nombre appréciable de très petits
gr~s de quartz d'une dizaine de microns de diamètre. A la différence de la base
de 1 'appumite les micro-agrégats sont assez pEUnC'mbreux. Le caractère essentiel de
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ce plasma est l'apparition de séparations plasmiques parallèles formant un a.rra.nge­
ment de type masépique (planche III n2I).

Les~ sont représentés par des chenaux simples ou anastomosés, de roo
à 400 lU de diamètre. Ils contiennent assez peu de boulettes fécales dont la taille
atteiflt au maximum 30 lU • Les autres vides sont de fines fentes anarchiques répar­
ties autour des micro'-a.grégats.

L'accumulatien argileuse déjà signalée à la base de l'appumite s'iunp1ifie
sensiblement dans cet horizon. Les cutanes sont particulièrement bien développées
(planche III n22 et 3) sur les parois internes des chenaux, et atteignent une
épa:isseur de 200 à 400t . Ces argillanes sont zonées (planche III n24). Il peut y
alV'oir aussi des cutane complexes du type ferri-argillanes. Les parois des fentes
qui délimitent les microagt'égats sont également recouvertes par des cutanes simples,.
argillanes de 40 à .fi) lU d'épaisseur. Les argillanes de grains, toujours présentes,
mais moins nombreuses' que dans l'appumite ont une épaisseur qui oscille autour de
100 micrens •

Les caractères essentiels,. originaux de cet horizon, sont un arrangement
plasmique assez marqué de type masépique, et l'accroissement du nombre et de l'épais­
seur des cutanes.

2.3. Le structichron s.s.--,-----------
L'importance du squelette s'attenue encore. Les pourcentages relati:rs de

squelette et de plasma sont respectivement de 40 et &::f}'o • Ses caractères sont iden­
tiques à ceux. observés dans l'appumite et dans le structichron dyscrophe.

Le plasma devient plus argileux, pendant que son effectif de très petits
grains de quartz diminue. Les microagrégats, toujours bien individualisés sont en
légère augmentation, sans teutefois atteindre 1'importance qu'ils ont dans l'appu';'
mite. A l'intérieur des microagrégats, l'arrangement plasmique est faiblement ~tti­
sépique et s'oppose au reste du plasma caractérisé par un arrangement masépique
encore plus net que dans le structichren dyscrophe.

La quantité et la nature des~ demeurent inchangées par rapport à
l'horizon sus-jacent.

·Par contre les cutanes augmentent encore, en taille et en nombre•. Leur
nature reste inchangée: argillanesde grains et de fœtes moins épaisses que les
argillanes ou ferri-axgillanes de chenaux.

A tous ces caractères s'ajoutent des indices très nets d'hydromorphie; en
l'occurrence des taches de couleur plus accentuées dans le plasma•.

La distinction majeure de cet horizon avec le structichron dyscrophe est
fournie principalement pur l'accentllation des caractères d'accumulation argileuse et
par l'intensification de l'arrangement plasmique masépique, encore renforcé au. voi­
sinage de la roche par la présence d'anciens lits parallèles de séricite dont l'alté­
ration en kaolinite n'a pas modifié l'orientation.

En conclusion, l'étude micromonphologique de ce profil met en évidence la
complexité de ces sols beiges de bas de pente, en dévoilant des phénomènes dtaccumu­
lation argileuse, qui n'étaient pas,sensibles à plus grande échelle. Cette
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accumu.la.tion ;;ltajoute ainsi aux facteurs de pédogénèse déjà décrits (ferraDiti­
sation, hydromorphie, sols peu évolués).

3. Micromorphologie du profil intermédiaire (YOB 3)

3J. !!.'AP~1e

Le squelette est très abondant dans tout l'horizon où il constitue 70 à
00'/0 des différentes lames. Il se compose de grains de quartz plus ou moins altérés
dont la taille varie de 20 à 700 lU, les' plus petits étant les plus nombreux
(Planàle l nQI et 2). On retrouve des grains fissurés, et picotés,,: aiilsi que des
cupules et des golfes d'altération. Cependant l'aJ.tératiori. est moins marquée que
dans le_profi~ beige. Des oxydes et hydroxydes de fer se sont déposés dans lès
fissures des certains grains de quartz, et particulièrement dans la lame YQB 322.
Parmi les minéraux accessoires citons d'accidentels cristaux de tourmaline; d'Iépi­
dote et de disthène. On remarque an particulier deux générations' de dis~ène :
l'une, très altérée, montre des fissures et des plana de clivages imprégnés de
preduits ferrugineux, l f.autre', paratt pratiquement fraiche.

En corrélation avec l'abond~ce du squelette, le plasma est fort réduit
dans cet horizon, mais une légère augmentation s'observe cependant vers la pa;rtie
inférietU'e de l'appumite. La présence de nombreux petits grains de quartz de quel­
ques microns, donnent au plasma l'aSpect granulaire déjà décrit, en lumière natu­
relle, ,dans l'appumite du profil beige de bas de pente. L'individualisation de
microagrégats, ,beaucoup moins forte que dans le profil précédent, est très peu
accentuée en surface, mais deVient un peu plus nette vers la base de Ilhorizon.Les
séparations plasmiques sont généralement inexistantes dans tout l'horizon (plasnla
asépique) • Cependant, tout à fait en surface, quelques séparations peu marquées
apparaissent par endroits, au voisinage des individus du squelette, formant alors
un arrangement de type skelsépique• .A la base de l'appumite on retrouve ces siJGes
privilégiés où les séparations sont parallèles aux bords des grains du squelette.
En plus, apparaissent quelques séparations plasmiques en petites plaques plus ou
moins isolées, reparties au hasard et peu orientées du type insépique. L ta.zTa.nge­
ment est donc de type skEll-insépique. Dans les microagrégats un arra.ngementins~

pique assez peu marqué s'observe principalement à llill partie inférieure de llappu~

mite.

La porosité est relativement bonne dans tout l'appumite, et s'exPrime
surtout par des~ d'entassement assez nombreux, surtout en surface, et pax des
chenaux simples ou anastomosés, d'origine biologique et plus ou moins comblés par
des boulettes fécales ; leur diamètre peut atteindre l ou 2min. S'ajoutant à ~
formes principales de vides, on trouve, principalement à la base de l thorizon, des
fentes fines et déviées, délimitant les micro-agrégats'. '

Comme dans le sol beige, les cutanes apparaissent dans Pappumite mais
en quantité moindre. En surface, ce sont des débris d'argillane, d'organo et
felTi:-axgillanes, en petit nombre., inclus dans le plasma et fossilisés. Plus pro­
fondément, à ces débris de cutanes, s tadjO'ignent des argillanes et organo-argilla­
nes de vides, encore assez rares, mais assez bien développées, ainsi que de fines
argillanes de grains (quelques dizaines : de microns). Près de la limite infé­
rieure de l'appumite, les. cutanes de vides et de grains. deviennent prépondérantœ.



-7-

Les organo -ou ferri-.urgillanes de vides atteignent déjà 150lU d'épaissan-.

Les mouvements d'argile décrits dans le profil beige, se retrouvent légè­
rement atténués dnns ce sol intermédiaire - (cutanes moins nombreuses.). Le far qui
était presque totalement évacué du profil beige, est ici retenu, tout au moins: en
partie, dans les ferri-m-gillanes.

3 .2. 1e_s1I'!!c1i~0~.9Y~~oJlh~

L'importance du squelette décroit sensiblement; il ne représente plus de
40 à 5~ de la lame. La taille des individus est comprise entre 5O;U et 2mm et les
grains les plus nombreux ont un diamètre voisin de 400 jù- • Les phéf10mènes de frac­
turation et d'altération chimiques sont plus marqués qûe dans l'appumite.

Le :plasma , en quantité à peu près égale au squelette, se présente tou­
jours, en lumière naturelle, sous un aspect granulaire, mais moins accentué que dans
l 'horizon de surface. Des miero-agrégats assez bien individualisés s'observant assez
fréquemment (Planche l nQ3). Leur arrangement plasmique et intergrade entre les
types asépiques et insépiques. Dans le reste du plasma, la tendance insépique est
légèrement plus nette que dans les miero-agrégats.

Les vides d'entassement sont devenus pratiquement inexistants. Les ohe­
naux: sont encore assez nombreux, mais dans cet horizon la porosités 1ex:pr:t.me pt'in­
cipalement paJ! les fentes, fines et déviées qui délimitent les micro-agrégnts.

L'illuviation de l'argile, beaucoup plus. marquée se manifeste par des:
ar,g:i,llanes de grains et de fentes de 10 œ20 lU d'épaisseur, et par des argillanes
et des ferri-argillanes de chenaux dont l'épaisseur varie entre roo à 200 }1 (Planche
l nQ3, 4 et 5'.). Quant au fer il s'accumule dans les ferri...a.rgillanœ et dans les
ferranes qui sont en nombre assez réduit.

Cet horizon se caractérise donc pa.F l' apparition de quelques séparatiens
plasmiques et par l!acccn-tuation de l'accumulation. Il faut cependant remarqu.ar,
qu'à cette accumulation de l'argile, s'ajoute celle de fer (ferri-argillanes et
ferranes). Dans l'ansemble, ces phénomènes sont moins intenses que dans le profil
inférieur beige.

3.:3. l!.e_s1:r:!!c.ii.Qh!:0~ l!•.!i.

Dans cet échantillon prélevé au voisinage de la roche-mère, on observe
encore des plaques assez importantes de quartzite métamorphique. Les gTains de
quartz à contours ondulés sont en général peu touchés par l'altération ahimique.:n.s
sont riches en inclusion variées (aiguilles de rutile, inclusions gazeuses ••• ). Le
reste de la lame est constitué par du matériau pédologfque avec un squelette, peu
important. Les groains de quartz du squelette se différencient de ceux des zones
quartzitiques par une altération intense (picotis , golfe et poche dissolution ••• ).
Le plas!!!fl;, très abondant, est fortement orienté. Au sommet de l'horizon; ltmTange­
ment est de type skel-masépique, bien reconnaissable, mais encore ass·ez peu Ilocentu~.

(Planche II nQI). Plus près de la roche, l'arrangement mnsépique devient tt-ès net.
(Planche l nQ6). Cette netteté est renforcée paœ la présence d'anciens lits de
séricite, transfomnée en kaolinite. Certaines zones du plasma présentent un arrange­
ment lattisépique. On les observe le plus souvent vers le' sommet du structiohron.
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Les vides sont uniquement représentés par quelques chenaux et quelques fentes fines-et déviées~Les cutanes de même ne.ture que dans le str!lctichron dyscrophe, sont
beaucoup plus abondàntes que dans celui-ci, pour la zone supérieure de l'horizon.
Lorsqu'on se rapproche de la roche, leur nombre diminue sensiblement et les ferra­
nas dispmoaissent pratiquement en totalité.

En conclusion, l'étude microscopique de cet horizon, met en évidence
l'accumulation des particules argileuses, qui demeure toujours inférieure à celle
du profil beige de bas de pente.L faccu.mu.lation du fer se surimpose à oelle de
l'argile, alors que dans le sol beige son exportation hors du profil était pratique­
ment complète.

4. Discussion et Conclusions

Si l'analyse Ilh'lCI'oscopique a permis de caractériser dans les hori:rons
supérieurs de ces sols R un départ de l'argile, elle n ta pas été suffisante, par
contre, pour en déceler une accumulation dans la partie inférieure de lla.ppUlllite et
surtout dans les structichrons.

Les restrictions qui avaient été apportées quant à la place de ces sols dans la
classifiœtion compte tenu de l'influence de différents modes de pédogénèse se
trouvent confirmées. L'analyse micromorphologique révèle, de plus, un nouveau type
d'évolution •. Le sol beige de bas de pente montre, en effet R sous le rJiorosoope, des
caractères de lessivage assez accentués. Le départ de l'argile de l'appumite se
concrétise par une prédominance du squelette vis à 'vis du plasma R ce dernier étant
lui....même relativement enrichi en grains de quartz de petite taille (quelques mi­
crons) du fait du déplacement des particules inférieures à 2 lU • Conjointement à
cette migration de l'argile, son accumulation s'effectue souS forme de outanes, dès
la base de l'appumite. Ce sont en général des argillanes simples de gro.i:nS et de
fentes pd' épe'Ûsseur réduite, en même temps que de rares organo-argillnnos.

C'est aussi à ce niveau que l'analyse granulométrique révèle les teneurs les plus
élevées en sable et l'analyse microscopique la plus grande quantité de micro";
agrégats. La dispersion des micro-agrégats, insuffisante par les méthodes classiques,
explique le taux particulièrement bas de la fraction argileuse.

Par la suite dans le structichron dy"serophe et dans le structichron sensu stricto,
ces cutDnes deviennent beaucoup plus nombreuses et surtout beaucoup plus épaisses.
Les argillanes de grains possèdent toujours les mêmes caractères qu'à ln base de
l 'appumite, mais les cutDnes de vides sont composées et atteignent tme épaisseur de
plusieurs centaines de microns. En raison de la teneur relativement fuible en argile
de ces horizons, ces cutanes prennent une importance non négligeable en tnnt qu'in_
dices d'un processus, pédogénétique.

Ces sols beiges classés comme peu évolués sont donc en réalité des inter­
grades entre les sols peu évolués, les sols hydromorphes, les sols lessivés et les
sols ferralli tiques. Leur pédogénèse, assez simple· après une première observation
de terrain, se complique lorsque la finesse des analyses s'nccro~t.
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La chronologie relative des différentes activités pédogénétiques semble difficile à
établir, mais en fait, après une phase d'alluvionnement et de oolluvionnement, que
l'on peut considérer comme à l'origine de la richesse en sable du profil (EEAUOOU
1971) , llhydromorphie, le lessivage et la ferrallitisation paraissant agir simul­
tanément avec une importance équivalente excepté peut-être pour la ferr~llitisation.

Dès le profil intermédiaire (YQB 3h 6n n' 0 bserve plus , hi à 11 oeil nu, ni dans les
lames minces, ln moindre tache d'hydromorphie et l'importance des cumnes est sensi­
blement atténuée. Par contre l'accumulation du fer commence à apparaître. Les sols·
rouges sommitaux ne livrent à l'observation microscopique que quelques débris de
ferranes ou de ferri-.9.I'gillanes fossilisées dans le plasma ; les cutmœ "nctives"
ont totalement disparues du profil. En remontant la pente, le rapport des différents
vecteurs pédogénétiques se modifie donc ; 1 'hydromorphie disparait l...'l..première,
suivie par le lessivage pour laisser place, au sommet de l'interfluve; à la seule
ferrallitisation.
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PLANCEE l

I. ... Lame YOB 322 - LIoP.A. Gross. x 25.

Aspect du squelette et du plasma de 1 'appumi.te
a - grains de q:uartz du squelette
b - plasma très réduit.

2. - Lame YOB 333 - L.P oN .A. Gross. Je 25

Aspect du squelette et du plasma à la base de llappUinite. Le plasma est
un peu plus abondant qu 1en I.
a - grains de quartz du squelette
b - plasma
c - vide

3. - Lame YOB 344 - L.P.A. Gross. x 63

Microagrégation et cutanes de fentes
a - Microagrégat
b - Cutanes de fente (A;rgillanes simples)
c -plasma
d - grains de quartz.

4. -Lame YOB 344 - L.P.N.A. Gross. x63

Cutanes composées
a - Cutane
b - Quartz

5 ..... Leme YOB 344 - L.P.N .1\.. Gross. x 250

Détail d'une Slt'gillane.
a - argillane
b - vide
c - plasma.

6. - Lame YOB 355 - L.P.A. Gross. x 63

f"ITangement masépique.
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PLANCHE II

1. "- Lame YOB 355 - L.P .1~. Gross. x 25 ~

A;rrangement skel-masépique peu marqué

2. - Lame YOB 122 - L.P.lh Gross. x 25.

Aspect du squelette et du plasma dans ltappumïte.
a - Quartz fissuré
b - Quartz avec des golfes de dissolution.
c - Plasma aSépique.

3. - Lame YOB 122 - L.P.A. Gross. x 63

Grain de quartz fortement oolTodé avec morcellement en individus plus
petits.

4. - Lame YOB 144 - L.P .11.. Gross. x 63

Grain de quartz fortement fissuré, ayant subi une attaque ohimique
intense."

5. - Lame YOB 133 - L.P.N.f... Gross. x 63

Aspect du plasma - Cutanes
a - Quartz
b - Cutanes de vide.
c - Vide·
d - Plasma.

6. - Lame YOB 133 - L.P.A. Gross. x 25.

FJIicroagr'égation.
a - Microagrégats entourés par des argillanes, très fines
b - Quartz
c - Vide d f entassement.
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PL1JiCHE III

I. - Lame YOB 144 - L.P.A. Gross. x 63

.l\rrangement plasmique masépique peu lD8J:'qué.
a - Squelette
b - Plasma
c - Séparation plasmique.

2. - Lame YOB 144 - L.P eN .A. Gross. x 63

Cutalles (Argillanes)
a - l\;rgillane zonée
b - Vide
c - Plasma

3. - Lame YOB 144 - L.P.N .il. Gross. x 63

Argillanes zonées
a - f...rgillane
b - Vide
c - QUartz
d - Plasma

4. - Lame YOB 144 - L.P.N .1.L. Gross. x 250

Détail d'une argillane zonée - Plasma "granulaire"

5. - Lame YOB 166 - L.P.A. Gross. x 63

Sériaite à feuillets écartés

6. - Lame YOB 166 - L.P.tu Gross. x 400

Kaolinite.
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